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Les organisations de l’agriculture bio-dynamique déplorent la médiatisation de la grippe aviaire 
qui a surtout engendré une psychose sans permettre d’aller au fond du problème. Elle a surtout 
déclenché une peur, mauvaise conseillère. 
La recherche de la transmission du virus orientée jusqu’à présent presque exclusivement vers 
les oiseaux migrateurs - ce qui relève quasiment de la manipulation - doit d’urgence s’élargir 
pour aboutir à des mesures préventives vraiment efficaces. 
Il est maintenant évident et clair pour les experts que d’autres voies de transmission du virus 
plus importantes existent : l’élevage industriel et le commerce mondial de la volaille avec les 
transports d’animaux (en particulier de poussins d’un jour), d’aliments infectés, etc.  
A ceci s’ajoute le problème particulièrement inquiétant du recyclage des fientes de volailles 
d’élevages industriels pour fertiliser les étangs de pisciculture et produire de l’aliment pour 
poissons, volailles et porcs. Ces éléments rappellent étonnamment les circonstances de la 
maladie de la «vache folle» avec les farines de viande données aux bovins. 
A nouveau, il semble que c’est l’action de l’homme exclusivement orientée vers la recherche du 
profit maximum qui soit à l’origine du problème. Alors, il faudrait éviter, comme le discours 
ambiant voudrait le faire croire, que la nature soit notre ennemie. Cherchons plutôt là où 
l’intégrité des êtres vivants n’est pas respectée. 
Et d’abord gardons la mesure du problème : le passage à l’homme est peu probable, surtout 
dans les conditions d’hygiène qui sont les nôtres.  
Penser que l’isolement complet des animaux permettra de juguler l’expansion du virus montre à 
quel point nous avons perdu le lien aux être vivants qui nous fournissent notre nourriture 
quotidienne.  Le fait que l’abattage systématique soit accepté comme pratique courante révèle 
cette indifférence de la plupart des hommes face à des animaux que l’on considère comme de 
simples objets. 
Nous appelons chaque consommateur à se questionner sur sa relation aux êtres vivants et  
nous demandons aux pouvoirs publics que l’obligation de confinement soit limitée aux zones de 
sécurité autour de foyers de maladie. Nous demandons aussi aux pouvoirs publics de mettre en 
place les mesures permettant de favoriser les méthodes d’élevage respectueuses des animaux 
en renforçant leurs forces de vie et leur immunité, et de limiter les concentrations et transports 
d’animaux sur des grandes distances.  
 
Il est urgent, cette crise le montre s’il en était encore besoin, de mettre en place des mesures 
pour respecter le bien être des animaux en leur proposant des conditions de vie adaptées et en 
renforçant leur santé et leur immunité. 
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